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trésors de sa bonité plus qu'au père et à la mère. Fh bien
cette bonté que Dieu a mise dans votre ca-ur, pères et
imères, laissez-la voir .t vo>s enfants. I e plus b<lau caractère
de 'obéissance, 'eMt d'tre fo n dúe sur l'almour : celle qlue
la crailte scule colmande est une obdissanc d'esclave, à
laquelle oni se soustrait k plus vite possible. N'ayez pas
constamment avec vos enfants un visage austère. Quand
ils ont été s:aes et ciles, qu'ils comprennent, à laccent
de votre voix, au sourir de .S l'vres, à lexpression de
votre reg.ard, que vous étes contents d eux, qu'ils sentent
queI'Z vos I O>tIcidrez plu.ý facilcment leur

obéeissanVce.
Une p2tite fle de e.1n :is :i;ait beaucoup soi père.

Celui-ci avant fait une assez longue absence, à son retour
elle devint soudain, pour lamour de lui, la plus sage dut
m->nde. Lorsqu'il v.wait se former les orages et commencer
les résistances, il n'avait qu' lui dire tranquillement qu'il
allait repartir, puisqu'elle s'obstinait à le cha:griner : il se
faisait de suite un grand calme en clic.

<A scui-re.) FI<. J.X-1B.wr"isI.:, 3f. Obs.

.LA FT DU GRAND PAR~DON s."---

A LA RUE DORCHESTER, 1222.

b rsquil s'agit des choses du hon I )ieu, on devr'ait tou-
jours laisser la parole aux saints. Ce sont nos mlaitires:
eux lexpression exa;cte et m-'me le imiot pittoresque dans
leur spécialité su.lime. ()n a conservé une parole aussi
touchante que naïve d'un <le nos Hiehilieureux. .\ lapproche
dus grandes fétes, il aimait à dire: - Mes frères voici venir
une g'r<m(/c' fir' du h1n i )eu, les bénéfices y sernt gros,
Çajscons nos con)omics pour' ce jour-là:

Le 2 août, mn peut le dire, ramène chaque année pour la
famille sraphiqiie, une dI ce ra,-s r du hon Diiu.
S. François le premier s'\ prenait lon4temps a Iavance
pour s'y prparer par la prière et le jen.c, et assurement


